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raiCLASSE DU tSOIRTOUJOURS A VENDRE------KTABM BS 1869------
MAGASIN GENERAL D’EPICERIES

LIGUEURS
PROVISIONS, GRAINS ET FARINES 

ETC., ETC.

MONTRE# et BIJOUTERIES
A 50 pour 100 de rabais. AAA Cordes de bois. S’adresser à W.

O. McKay, rue Sussex et M La- „ ( 
^pointe, marché Byf on à O. A. Roc- 

No 97, rue CatbcarL

Une Dame française désire onrrir une 
classe spéciale pour enseigner le Français. 
On devra s’adresser an No 48, rue Théodore. 

30 jan—1 m.—2 f p s________________ LIRappelez-vous que la prudence 
est la mère de la sûreté, et que 
voir c’est croire. Chaque article 
est garanti tel que représente, 
sinon la vente est nulle et l’argent 
vous sera remis. Réparations de 
montres faites avec soin, a des 
prix modérés.

N’oubliez pas l’adresse
H. Nohkz,

30, Rue Rideau, porte voisine du 
“London Chop House”

J. L. GUM, L. L. B.A SOULAGER
NOS noi LEURS 
Et nos HA LA PIES.

CE VIEUX ET SÛR REMEDE
Pour l'usage Interne et Extern-,

Le Perry Davit’ Pain Killer doit trouver ta 
place, dans toutes les Fabriques et M'te. v fac­
ture s, de même que dans les Fermes ci /"ns 1a 
Maison, toujours prêt à être employé, »•-<! - ula­
ment dans les Accidents journalii rs, mais rtusst 
pour guérir les Rlesswres, les Coupure*. • te., et 
égaUmen t lions les cas d* AluliuUrs / J ». h si ins» 
la Diarrhée, la Dyssenterie, le Choléra dm En­
fants, les Rhumes Soudains, les Fi istmns, la 
Névralgie, etc. On peut se le procrure >• p-n-tout. 

Prie, 30c, 35c et 50c la BoH*<-illr.
DAVIS & LAWRENCE Co. Limited.

XTenta en -ros Montréal.

SACRIFICE T : 'AVOCAT
124 Rue PRINCIPALE, Huit

45 Rue MURRAY, Ottawa
Ottawa, 20 nov. 1884
"HOTÏJL

TENU PAR

JOSEPH DESLOGES,
So 21 RUE MURKAÎ, OTTAWA

(Ci-devani occupé 0a> Joseth Mantha)

HUATOn trouvera au magasin du soussigné 
tous les articles d’épiceries, liqueurs et pro­
visions. les u leux choisis, pour les familles, 
à des prix qui défient la compétition.

Tout eu remerciant mes nombreuse prati­
ques et le public en général du patronnage 
hbér-tl qu on ma accordé jusqmà présent, 
i'esùérc en mériter la continuation pour 
l’avenir par le choix et le bon marché de 

chandises. Une visite est sollicitée.

Les marchandises qui suivent seront ven­
dues, ou plutôt sacrifiées, à MA

MOITIE PRIX M

IDurant QUELQUES JOUtiS seulement.
Ces articles sont :

Juslc-isn-corp» pour dames 
OllelM eu laisse 
Veelee 
Pardessus
Pardesaus pour tnfUnUi 
Articles de goût en laine

Avec d'autres articles de

—Vou 
Morlot. 

—Oui. 
—Je 

échelle i 
monter s 

—Aloi 
carnes d< 
treront. 

—Le t
aventure

Mouill 
chercher 

Comm 
de la ma 
lange s'i 
rien dil 
main et 
des cave 
porte êt 
autres, 1 
avec le ]

mes mar
Toute ma chandise porté à domicile.

DIAMOND DYES|

Partout on reclame à grands cris 
le Dyaraond Dyes, ce merveilleux 
remède qui fascine et subjugue le 
monde, éblouissant tous les yeux.

do Alfred L. PINARD.do 27 déc—2 m
do

POUR LFI FEES De spacieuses écuries sont attachées à 
l'établissement. M. Deslogos étant agent 
pour les marchands de bois, attire l’at­
tention des hommes de chantiers qui en 
allant se pensionner chez lui, trouveront 
à s’engager immédiatement,

10 déc. ’84

-LHüS

or THE
-saf Ê \MODE? et G.4RIMTDRES iLE REPOS DES FATIGUES

m Élf^NILE EN MAINS
Vous qui êtes fa ligués, insou­

ciants. sans espérances, qui souf­
frez reprenez courage. Si vous 
supportez des douleurs indicibles 
et si vous redoutez même la moit, 
soyez sans inquiétude. Cette pré­
paration presque miraculeuse con­
nue aux Etats Unis comme Kidney 
Wort a maintenant atteint le Cana, 
da et est souveraine pour la guéri, 
son de toutes les maladies des 
reins et de toutes les affections du 
oie. Essayez la sans délai.

FOURRURES 3 ra<Les dames sont invités à venir voir ces 
articles chez MAGASIN D’HABITSA. Woodcock,S C'eat un des parfuma lea plus puiaaanta 

et lea plus durables. Une seule goutte 
suffit à parfumer un mouchoir et même un 
appartement entier. Il est renfermé dans 
des bouteilles à bouchons de verre d’u 
nouveau genre et vendu pai tous les par 
meurs et les pharmaciens.

Compagnie Davis & Lawrence

Assortiment complet de Fourrures 
de toutes espèces, tel que

Kobe* pour voilure*. (Tapote, 
Haute «ux, Nfani Upiie. 

f’ueaues. etc., chez

DE PRINTEMPS ET D’ÈTÈMarchand de Modes,
«», BU t: SPAHK8.

TOUTES SORTFMilAPEMfu°
i

est des p.us considérables et comprend 
uuites les nouveautés.

Notre assomment est mêm<? trop considé- 
râble, nous voulons le diminuer en

A. L. COTEli
!..

(SEULS AGENTS)
MONTREAL 128, Rue Rideau.es ferronneries à bon ma te.Pour les melll ch£ FENDANT A BON MARCHE., „ .ASSOCIATION KBTI'KLLB

X3TT-
Les y< 

rent. Ii 
marches 
qui s’er 
noir.

mcdougall <e cuzjse.
Le plus ancien magasin de ce ge 

Ottawa, établi en 1850, à l’enseign
GROSSE TARRIERE,

Rue Sussex, et coin de la rue fluke,

EST-CE BIEN LE CAS !
Tous les marchands de la cam­

pagne et de la ville, mais surtout la 
classe ouvrière, se disent qu’il faut 
aller chez J. B. C. Dunn, coin des I 
rues Dalbousie et St André, pour 
acheter les épiceries, vins et 
liqueurs de premier choix, à des 
prix qui défieut toute compétition. 
Il n’a pas d'égal pour son bon 
marché.

>c

PREVOYANCE NOTH K ASSORTIMENT DE

CHEMISESDU CANADA.
Chemin de Fer Canadien du Pacifique

III VISION UK VEST. 

L’ANCIENNE LIGNE TOUJOURS EN AVANT

1 igné Courte
ENTRAS

OTTAWA ET MONTREAL

de toute description, est le plus considé­
rable qui soit en cette ville.

Nos Prix sont des plus Pepalnires*

VAllIKTK PRESQU’iNHNIB DK

CRAVATES,
MOUCHOIRS,

SANTS,
BAS,

L.NGE DE CO’Sœ*1™'

277, RUE W1LL1161VN,
C. Gagné et Cie
5 mars, 1883

DORI ON ^.iDELORME, 
ARTISTES-PHOTOGRAPHES,

1AB Rue Sparks et 568 flue Susseï,
OTTAWA.

Nouveaux fonde de eoènea variée, peinte 
par les meilleure artistes du Canada.

Grands avantages pour les fêtes.
Un« donzoiue de PorlratU.. 

CABINET SIZE,
cadre valant $1.00, pour 
$8,00. 

^^otograplüee de toutes grandes .erte-
Une rfeite est sollicitée chei

DORION et DELORME,
660 rue Sussex, coin de la m! Rldw^rlU * 

18 Pot. 1883

nouveau magasin

PEINTURE, TAPISSERIE, VITRES 
ET DE DECORATION 

Ko. 208, Rue DALHOFSlB, Ottawa
TSXO PIB
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=—?. «ftSSî ut'uT'itr.i* *** fonMPrix très modérés et ouvrage garantL V les C10
Les marchands de la ville et de la cam- l’entré

- * i 1 que ie

GEO. PHILBEBT, v » raient
208, RUE DALHOUSIE. 1 duire

11 fér. 1°84

Incorporée d’après les Statuts Consolidés 
du Canada, chap. 71 et ses amendements, 
et soumis chaque année à l’inspection du 
Gouvernement Provincial. CHAUDIERES, OTTAWA,

Et à MATTAWA, P.Q.
MCDOUGALL & CUZItERBUREAU PRINCIPAL:

169 RUE ST JACQUES. 
MONTREAL.

COLSla31 octobre 1883.
SPRUCINE

meilleures prépa­
rations offertes jusmvin 
au public, pour le soulage 
ment immédiat et la gut« 
rison de la Toux, du Rhum». 
de la Bronchite, de L’fi.? • 
rouement, de la Croupe t - 
de toutes les maladies de s 
Gorge et des Poumons.

A vendre partout à 25 si 
‘ 50o la bouteille.
B. E.yrGALP, Chiroisii 

Montré» ’

Une desDIRECTEURS.
A. L. de Martigny, Ecr., Caissier de Banqu 

Jacques Cartier—“ Président.” 
n. W. W. Lynch M. P. P.,

Comméseaire des Terres de 
la Couronne Québec, P. Q.

Ben. Globensky, Ecr., C. R.
L. H. Massue, M. P., Président du bureau 

d’Agriculture de la province de Québec. 
John L. Ce 
J. McEnt

PETITE GAZETTE
H.)Charbon tiaporté par chemin de 

fer, qualité supérieure et au plus 
bas prix du marché. S’adresser au 
quai Easton, No. 185, au bassin du 
canal. Ce charbon est bien passé 
au tamis et pesé sur les balances 
de la municipalité. 29—3m

—Si vous souffrez des affectations 
billieuses, maux de tête ou indiges 
lion, employez les Pillules de Noix 
Longues de McGale Prix 25c. la 
boite. En vente chez C O Dacier, 
et H F MacCarty Ottawa.

Chez M. Laurent Duhamel vous 
trouverez un assortiment de vian­
des fraîches de toutes sortes au 
quartier et à la livre, livrées à domi 
cile, M. Duhamel remeicie ses 
nombreuses pratiques et le public 
en général de l’encouragement 
qu’on lui a accordé jusqu’à ce jour. 
Une visite est respectueusement 
sollicitée

Maison de New ïork — Nous 
avons visité, aujourd’ui, l’établisse­
ment de tailleur de New York, 
par M. J. L. Beaudry, No 523, rue 
Sussex, et nous y avons admiré 
un grand assortiment de marchan­
dises reçues directement d’Europe, 
du Canada et des Etats-Unis, tels 
que tweeds canadiens, anglais et 
écossais, drap de Pilot et drap fin, 
serges anglaises, françaises et écos­
saises ; aussi articles de fantaisie 
pour messieurs. Toutes ces mar­
chandises sont des plus nouvelles. 
Coupe garantie, prix extrêmement 
bas et visite sollicitée.

J. L. Beaudry,
523 rue Su

La Sr.rucine—La sprucine comme 
remède pour la toux n’a pas d'égale. 
Elle est entièrement difiérente 
d’aucune autre espèce de composée 
de gomme d’épinette, que l’on vante 
tant aujourd’hui. Ne vous trompez 
pas en demandant la sprucine, elle 
est mise en bouteilles rondes, et 
chaque étiquette, circulaire et en­
veloppe porte la marque de com­
merce.

En vente chez H. F. MacCarty et 
C. O. Dacier, Ottawa.

Arraugesiieiils d’hiver, corn- 
utsiiça II! Imndl, 84 Nov.1884

Vice
Présidents.

i.üII i- 1111IJassidy, Ber., Négociant. 
Kntyre, Ecr., Marchand.

M. Babcock, Ecr., Manufacturier. 
John L. Hairis, Ecr., Mouctou, N. B. 
Arth

TARLZAÜ DIS HRS. la

ur Gagnon, B or. 
John Hopper, Ecr.,
J. J. Guerin, Ecr., M. D.

6™2s'a» p-
Unisse Ottawa....oiriiTMitiKi; Ü™2ti'aoArr. à Montréal...

m. Alex Lacoste. 0. R., M. 0. R., et T. 
J. Biiaillon, B. 0. L.—Aviseurs Légala. 
Arthur Gagnon —Secrétaire et Trésorier- 
John Hopper.—Agent Général.

J. ôuérin.—Diricteur Médical.

undue sont déposés dans le trésor 
pro vinci af.

Pour imformations s'adresser à
M. CHAULES PUNCH AUD

No, 76. BUE SPARKS,
OTTAWA.

Ho
700Laisse MontrâaLAim-DlPHTllfiRlTmiK

HOOU25Arrive $, Ottawa.Spécifique] contre la Diphtheric et 
autres maux de gorge 

Rien n’est meilleur pour guérir la con­
somption ou à sa première période, la 
bronchite aiguë et chronique et les 

rhumes,

Dr. J. 1
O’ELEGANTS CHARS PALAIS 
sont attaches aux trains de vitesse 

on ire Ottawa et Montréal.

Connections à Montréal avec les trains 
de chemins de fer pour Québec, Hali­
fax. Saint-Jean, Boston, et tous les 
points de la Nouvelle-Angleterre»

LA D1PRTHBRIE VAINCUE!
Aux ravages de cette maladie terrible 

et réputée incurable, on a trouve un remè­
de qui n’a jamais failli. L’expérience do 
plus de dix annuées de succès constants, 
et des centaines de certificats adressés à 
l’inventeur 
et dignes do
ment étonnant de ce remède.

Préparé par le

9 Mai

Toiles i Fenùtres La nouvelle ligne entre Ottawa, Toronto 
et l'Ouest, ouverte le 11 août 1884 : 
L’Express du jour quille Ottawa à 12.15 pm 

“ “ Arr. à Toronto à 10.00 pm
" du soir quilts Ottawa à 11.05 pm 
“ “ Arr. à Toronto à 8.45 am
“ du jour quitte Toronto à 9.20 an 
“ " Arr. à Ottawa à 6.07 pm
'* du soir quitte Toronto à 70.0 tm 
“ “ Arr. à Ottawa à 5.17 am

Chars palais élégants sur les trains du 
du jour. Chars dortoirs somptueux sur les 
trains du soir.

Connections à 8m th’s Fall

la.par des personnes notables 
fol attestent l’eflic cite vrai-

■:<>:■tenu
Mon# venons de recevoir le 

l»ln# bel assortiment 
il. toile# peinte# et doree# 

pour fenetre# qui ait 
}a «ai# ete importe en Canada

DR, N. LACERTE,
LEVIS. P. Q,

Prix : 50 ota. la bouteille. En vente chez 
les pharmaciens.

EN DEPOT CHEZ

JACOB EBRATT. ELZEAR ALAUIE,
71 Rue Bolton, Ottawa. GEO. PHILBERT

Brockville et le chemin de for du Grand 
Tronc ; aussi pour le chemin de fer Utica 
and Black River et ses nombreuses con­
nections pour le sud et l’est.

Confections à Toronto pour tous let 
points à l’ouest, sud-ouest et noid-ouost.

Pour les billets, le prix du passage, let 
sièges dans le char-salon, la table dt 
départ des trains pour le haut de l’Ottawa 
et tous les autres stations locales et autres 
informations concernant les passagers 
s’adresser au bureau des billets.

26 juillet 1884.
Propriétaire

MIGISIH PILAIS DE MEUBLES. VI
38 KCE RIDEAU.

N. B.—Voyez les échantillons de 
ces toiles dans ma vitrine.

»§!
,

ACTE de 1883VBi\TK po«K ^FETESssex. CONCERNANT LA

Vente des Boissons porte,
mées.La VENTE ANNUELLE avec OÏSCOMt’- 

TE, que nous accordons aux acheteurs, 
à l’époque des fêtes, est commencée 

depuis lundi dernier, et durera 
UN MOIS.

ur 42 HUE ELGIN. *tt|
GEO. W. HIBBARD, 

Assistant-Agent-Général des Passagers 
ARCHER BAKER,

Surmtendant-génére; 
W.C. VANHORNB.

Vice-Président.

L ÜRliA.VLS uii de LHOttHF,. Le irpoute application pour licence d'hotel, 
JL de magas n et de buvette en vertu de 
l’acte ci-dessus mentionné, devra être en­
voyée à mon bureau, No 46 rue Sparks, 
avant le 1er jour de mars prochain. Les 
pétitions pour toutes autres licences que 
cct acte peirael d’accorder, devront être 
envoyées au moins quatre jours avant 
l’assenpblée du bureau des commissaires.

Par ordre du bureau.
HECTOR McRAB,

Inspecteur en Chef. 
Février, 1885.____________

ne et 
descei 
tira le

Est l’oeuvre la plus complue du créa'zuu • 
et quand ce mecannme si compliqué et,si 
arlistement fait, est dérangé par la mala­
die, on doit rechercher le moyen le- plus 
efflcaco, et ce secours doit être demandé 
eux plus expérimentés, car le corps humain 
est quelque chose de trop "précieux pour 
être négligé. Alors s'élève la question 
“ Quel médecin employer r”

Le Dr Oscar .Iohannkrsks. de l’Univer­
sité de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute sa tie, du système nerveux et 
genileurinaire.

SES REtMEDES GUERISSENT 
Toute Débilité ou dérangement du système 
nerveux, y compris la t8permalhroée, Go­
norrhée, la Hphilie, la Stricture et l'Imnor- 
tence, etc,, etc.

l’AHCKQUlS vous avez été trompe el 
abusé par CHARLATANS qui prélen- 
dan-nt guonr celte classe de maladie 
n hésitez pesé essayer de la méthode du _ -
Dr doeimteesan, avant que cette maladi» sèE T 
devienne chronique et incurable w - «

<®. GRATIS TS«
On enverra par la malle un traité pro- 

cteux du ays'èmo du Dr Johanneaaen par- 
fai'omoot cacheté à toute peraonno soul- 
rr*nt de cette maladie, pourvu qu’elle
pf.d,^î?e i SOn sSul a*snl autorisé, aux 
Etats-Unis ou au Canada.

UNE REDUCTION DE 10 PNR 100
est accordée à tous ceux qui achètent 

durant ce mois. te.
Mo,Nous vendons d’étéganls porte-rideaux 

(Pole) en noyer noir ou ébène, avec les 
bouts en cuivre, anneaux, accolades, 
etc., pour $1.25 au comptant, chaînes 
en cuivre pour rideaux, 50c par paire.

Pilules de Noix Longues Composées T à régi 
vaut 1 
nir K 
ui ei

De MetiALI
Recouverte* »

HMIS, CAMPBELL & Co. aOttawo, 20

J. B. AHÏAL, deiPour la guéri­
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PEINTRE,
DÉCORATEUR,

TAPISSIER 
et VITRIER

l
près de la RUE SPARKS MAGASIN DE GHOS.4 décembre 1884

CHAMPAGNE ! VINS RECHERCHÉ^ 
CIGARES !TAPIS, TAPIS etc

MAISON DE TAPIS
». -

Marchand dk

PEINTURE
1ses causés par 

de l’estomac.
Ces pilules sont n trecommandêvi

comme étant un des ,>;ce sûrs et des pim 
ides contre les maladies plu» 

haut mentionnées. Elles ne contiennes 
pas de mercure ni aucune de ses prépara 
tiens. Tout en étant nn puissant nurgatii 
pouvant être administré dans n1 import» 
quel cas, elles ne contiennent aucune de 

substances délétères qui pourraient ei 
rendre préjudiciables à la santé des enfant* 
on des personnes âgées. Les Pildlis m 
Noix Loxeuas Composées, de MoGale, sont 
préparées avec soin, avec un extrait con» 
centré, tiré de la noix longue et combiné 
avec d’autres principes végétaux, de ma 
nière à les placer au premier rang para 
toutes les pilules stomachiques jusqu’à pré­
sent offertes an pûbtte.

B. 1. MoGALK, O

Un assortiment complet de liqueurs 
choisies et cigares, vient d’être reçu au 
numéro 450, rue Sussex,à l'entrepôt W. O. 
McKay.

Liqueurs françaises et italiennes, Barton 
et Gastier, 8t. Julien, Sauterne, Brisson, 
Ayala, Chateau-d’ay, I. H. Mumm, Char­
treuse, Kummel, Bénédictine, Curacao, 
Moraskno, Vertmouth, Torino, Eau-de-Vie, 
Gin, en fuie et en caisse.

CIGARES de qualités variées, importés 
el Canadiens.

Ordres promptemet exécutés, effets livrés 
a domicile.

ET DE VITRES
earns rem520 RUE SUSSEX

OTTAWA. D’OTTAWA.
le t’iM grand assortiment, les rneü 

îeuœvato vb, et l's plus bas prix en 
fait deM. Arial se charge de toute 

commande dans sa ligne d’af- 
lui-même

Zztelarte, Rideaux, ia-y
Corniche*. Pâle*, tiarulture» 

Menblee de toute aorte.

faires ; il surveille 
toutes les opérations de sa bon 
tique, et ses prix sont raisonna 
blés.

HENRY VOGKLKR,
49, South Street, New-York. 

Divers symptômes compliqués sont trai­
tés par les prescriptions spéciales du doc
s^sr„^r,„dfl'rsram “

Toute corrcafondaiice conadenoielle et 
loute répome est envoyée frais dé* peste

i *0 84-1 an

Aii
et gène

ils qqi li 
coudNO. 450, RUE SUSSEX

W. O. IlcKAV=,
Propriétaire.

Ottawa, 5 Déc 1884

MAISON OE TIPIS D’QTTIWI
148 Kne SPARKS.Les propriétaires trouveront 

nn grand avantage en le favo 
risant de leurs commandes

17 mure 1883

coupblpj^
** t»** Au-dSHOOLBRED et Cie. UK qu’il1SS3lanla Ottawa, 17 Déc. 1883. la
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TAXES SUR LES CELIBATAI­
RES

Le nouveau budget en France 
contient une taie sur les céliba­
taires.

La France èst peut être le pays 
qui compte le plus de vieux gar­
çons. On pense obtenir un dou­
ble résultat par cette taxe : forcer 
les gens à se marier ou bien pré­
lever un impôt considérable.

Rien n’indique que la mesure 
rigoureuse dont on menace les 
vieux garçons ait été inspirée par 
les vieilles filles, mais il est bien 
permis de croire qu'elles s’en ré­
jouiront en silence. C’est là une 
vengeance permise, qui les indem­
nisera de l’indifférence dont elles 
ont été l’objet de la part de ceux 
qui n'auront pis su les apprécier.

La France ; ; est pas le seul pays 
qui ait sévi contre les vieux gar­
çons. L’Angleterre a déjà imposé 
un impôt contre le célibat Ou ne 
reconnaît pas cet état, à moins d’a­
cheter le droit de l’exercer, tout 
comme l’on paye un droit pour 
passer ses marchandises à la 
douane. Oe nous fera peut-être 
remai quer qu’on frappe bien d’un 
impôt les vieux garçons, mais 
qu’on n’impose pas de taxe sur les 
vieilles filles. Ce serait une injus­
tice que de leur faire payer un 
droit pour une carrière qu’elles 
n'ont peut-être pas choisie. Pour 
être justifiable d’imposer une taxe 
sur les vieilles filles, il faudrait 
que l’Etat s’obligeât de fournir les 
maris. Et celles qui refuseraient 
paieraient la taxe. Les revenus du 
pays n’augmenteraient peut-être 
pas beaucoup.

C’est peut-être une idée de pro­
grès de sévir contre les vieux 
garçons, mais on faisait la même 
chose, il y a déjà bien des siècles. 
En Grèce, le mariage était con­
sidéré comme une question n’in 
térêt public et d’intérêt privé. Il 
en était ainsi surtout à Sparte. 
D’après la législation de Lycurgue 
on pouvait porter des accusations 
criminelles contre ceux qui con­
tractaient une union mal assortie, 
ainsi que contre ceux qui restaient 
dans le célibat. Les célibataires 
éta eut exclus des emplois civils 
et militaires. Tous les ans, ils 
étaient soumis à une certaine céré 
vomie fort peu agréable. Les fem­
mes de Lacédémone allaient les 
prendre chez eux le premier jour 
du printemps pour les conduire au 

. temple de .1 unon où on les acca­
blait de plaisanteries blessantes en 
leur administrant, au pied de la 
déesse, certaine correction qui ne 
s’administre qu’aux enfants.

Les lois de Solon admettaient 
aussi l’accusation contre les céliba­
taires, et celles de Platon décrétè­
rent des peines pécuniaires contre 
ceux qui ne se mariaient pas avant 
35 ans.

Les anciens législateurs de Rome 
imposèrent des lois pour contrain­
dre au mariage. César s’attaqua, 
lui, au célibat des femmes en les 
prenant par la sévérité.

La loi défendait aux femmes qui 
avaient moins de 45 ans pe porter 
des pierreries si elles n’étaient pas 
mariées.

A Rome, les célibataires n’étaient 
pas admis à rendre témoignage. La 
première question à celui qui se 
présentait pour rendre témoignage 
était celle-ci : “ Avez-vous une
femme ?’’

1.4; SIROP GIBBRT

l-e sirop du Dr Oibert est un dé­
puratif énergique que Ton emploie 
avec succès pour combattre les dar­
tres, les affections de la peau, les rhu­
matismes chroniques, les maladies 
syphilitiques et scrofuleuses, les ulcè­
res et la carie des os.

A vendre, à Ottawa, dans la 
pharmacie de M. C. O. Dacier, rue 
Sussex. Dépôt général, à Québec, 
dans la pharmacie du Dr Ed M 
et Cie, rue St Jean, 314, Québec.
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LIBRAIRIE FRANÇAISE 
D’OTl’AWA

Vous trouverez toujours à cette 
librairie un beau choix de livres de 
prières, d’histoires, d’écoles, four­
nitures de bureaux, articles reli­
gieux et de fantaisie, etc.

Une visite est sollicitée.
P. C. GUILLAUME,

455 Rue Sussex.

UN okmande un agent resident 
dans chaque village, ville et cité 
du Canada, aussi quelques voya­
geurs de commerce pour vendre 
nos nouvelles machines à air à gaz, 
pour fabriquer l’air à gaz, 50 pour 
cent moins cher que le gaz de char­
bon, et tout aussi bon. Ni feu ni 
pouvoir ne sont requis. Faites dans 
toutes les dimensions depuis 15 à 
1008 brûleurs, pour demeure pri­
vées, magasins, hôtels, fabriques, 
moulins, rues, mines, etc. Adresse : 
“ The Canadian Air G as Machine 
Manufacturing Co., 115 rue Saint- 
François Xavier, Montréal, P. Q.’ 
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